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REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE 

MINISTERE DE LA CULTURE 

DIRECTION DE LA CULTURE DE LA WILAYA D'ADRAR 0 
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1 , -- l 1 i .~. ~ 11~)1 
L·~ l_2 2 JA~~~ l 
t-.J .. . 01Sl1 ... ~~eur le Directeur la culture de la wilaya d'Adrar 

A 

Monsieur le Directeur du Centre National de Recherches Préhistoriques, 
. . 

Anthropologiques et Historiques, 
fi~ ;,.·L . ..._ ~ 

Monsieur le Directeur, :-1 . - ~ J 
Je vous prie de bien vouloi r verser dans la Banque Nationale de Données du 

Patrimoine Culturel Immatériel, au titre de la Wilaya d'Adrar, ces informations 

concernant les cérémonies qui ont lieu lors de la célébration du septième jour de 

la naissance du Prophète Mohammed (Que le Salut de Dieu Soit Sur Lui), 

dénommée "Sbouâ du Gourara". 

Ces cérémonies que les services du patrimoine de la direction de la culture a 

pu renseigner, révèlent le caractère complexe et ancien de cette fête qui a lieu 

dans la région du Gourara et qui mobilisent de très nombreuses populations de la 

région. Ce travail a était réalisé avec la collaboration des Zaouias suivantes : 

-La zaouia Sidi El Hadj Belkacem (située à 3 km de Timimoun); 

- la zaouia de Sidi Otmane à Timimoun ; 

- la zaouia de Si di Ahmed ben Youssef à Macine ; 

-la zawiya de Sidi Ahmed ben Boubeker à OuladSaid; 

- la zaouia de Sidi El hadj Abou Mhamed à Tabelkoza; 

- la zaouia de Sidi Abbad à Ouled Aïssa ; 
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Après des visites effectuées dans différents ksour, tous ces groupes se 

rencontrent à la zaouia Si di El Hadj Belkacem puis ils se séparent jusqu'à l'année 

suivante. 

Comme cette fête est datée par le calendrier lunaire, il y a un décalage de 11 

jours chaque année. 

Durant ces fêtes, les gens procèdent à la lecture du Coran dans les zaouias. 

D'autres pratiquent des danses traditionnelles comme le baroud, la hadra et 

l'ahellil. 

Enfin, il nous a été signalé gue des chercheurs d'Alger ont effectué des études 

sur cette région et sur le mouloud comme Mouloud Mammeri et Madame 

Chérifa Ougouag dans les années 1970 et plus récemment Rachid Belli!. 

Un documentaire de 52 minutes a aussi été fait parR. Bellil avec le réalisateur 

Bouzid Ould Hocine de l'Entreprise Nationale de Télé Vision. 

Si vous le jugez nécessaire, nous sommes prêts à engager plusieurs de nos 

cadres pour plus d'informations sur cette fête. 

Veuillez agréer, Monsieur le Directeur, l'expression de ma haute 

considération. 

Le directeur 

ADR: Cité des palmiers Adrar TÉLE: 049 96 96 66 FAX : 049 96 40 52 
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1- NOM DE L'ELEMENT 

En arabe: sbuâ mulud nabawi sharif 

En teneœ : a~baât ·swdna muhamed 

En français : le S'bUâ (ëélébration du "Septième vour de la naissance du prophète) au Gourara (algerie). 

2- TYPE D'IELEMENT : 

Le s:buâ est une pra:fiqu.e saciarie. rituelte et un événement festif 



3·1DENTIFJCAT10N OE L'ELEMENT 

lé! cèlébration ·d'a fa nalssanae,du prophète (fe- ~~islam est connue dans 
l'ens~mble cru monde musulman .. Mais l'élémenl, teJ que nous le 
décrivons fei, rre.&t prat1qué ·que dans la région du Gourara,, wilaya 
d1Adrar. 

La.s I<$0W' et zawfYa conœroês· par ra rfu.lel du s~uâ sont ; 2a,wiyet Sidl S­
Haqj Belkaeem, KSSf et zawlYa de Skll Elhf!dJ BtJ:<Mhemmed â Tcarnesloht 
mnerkeuk), ~r elz~a dea IQQLll:Uien d'At SA.'fd. Ksar etmwiya de Stdj 
A;fl_ med_ .1;1&11 Youssef à _ Ma$S_I(Ie"'_ K~r de Tirnlrnoun et :z;awiyates d. e S~dl 
A~~ mad ou-ON1man, MCJUiï!Jy T~yYeb et Mo~!ay Shoclne-Ksar d~ ~Wiya SiûJ 
Qmst ~de l'Aougrout), Ksaret:zawi,ya de Sidf·Abbad ~'AtA~~a etd'Ajdlr. 'Ksar 
d'ln GeUou etzawlya ete Sldi·Abtlallah. 

aus ces lœo_ur et -z.aWiya sont téP~n1,is gans la . région dy' ~ourara 
oorresJ:)Orufant ~.ux I':Jalrates deTine.sr~ouk, de Timimoul), cre Gbare.uine et "e 
I'AoUQerctU 

4§ D,ESCRJPTJON DEl.'ELEMENT 

Une. fojs l''an, au moment d~ t~ cé1èbratio:n de la nai~~nc:e dü prQphète ~o_f:lamed + des ,groupes de pèl~rins originaires de p1usieur:s 
ksour du Goura,Fa rendent vJ·stte aux mausolées'de;oertaJtiS samts de la reg1on. 

le ptus important d'entre-eux, destination finale des péterins e·t qui se trouve- au centre du Gourara, e-st Sidl El hadj Sëlka:cem. 

e,.es rituels durent une sema in'! et c::ulminent au.septlèrnt::Jour (d1ou le nom d~ !}_bu~ qul ~·st:œl~l où l'on a~rîhue un nom aiJ ncu,':'eau­
né) dans un~ rencontre des d1fférents graupes de pèlenns sur une pJacekstruee -a .rextérfeurdu ksar ou se trouve le mauspJee ~e 
Sien El-Hadj Belkaœm. 

Au moment. dw grand rassem~lemenl. 'les (ljfférents'·gmupes de r>61erins qui sgis-se~l en a-ete,urs dU ·riwet sont f;8QII'OUPéS derrière 
l•rndivjdu qu1 porte.'f'éten.dard de leur sa1nt Les spectateurs sont debout sur un endrmt suréteve. 

La scène finale,Jassemble les difflfr11ents groupes qui fusionnent durant un moment _pQur n'en former plus qu'un. Ce moment de 
fusion est œpendaflt de coufte, durée. pursque chaqiJe groupe de pèlerins se .refomre afin 4~ poorsuhrre_ le rituel. 

Aprè-s I.e moment paroxystiquade la ·fusfon des différents groupes; le ritue.l se poursuit de manière pt.Us d.lscrète:a\leC le retour la 
les ksour (q.ul p6U'Iiilitdurer plusieurs jours) de chaque groupe. 1 



5,.. fOHCTION SOCIALE ETCULTURELLE.-DE l~SLEMENT 

L'une des fonctiens princ:îpales du $buâ réside dans 
liinscrtption d.e la 1mémoire collective dans la 
topeg r-aph re des neu;x: (pérègrlnatrons. stati.ons et 
~enoontf~s) ·tout en l'éacUvant tes rélo.Uissanœs ,qui 
ont part1e du paysage cultulile.l du Gourara avec 1~ 
mpmduction d:e pr-attque.s cultUre!les festlves-lfêes à 
la commens:afité, les "Vis,ltes, les- réJouissances (chanis' 
et danses) 

Sur cette base se sont s.1reffé-s des éléments propres 
ê l'histoire du Gourara. 

La Je_conauc\1on .du. lien qui unit 1&.- salntprlhc·lpal à 
ses éfeves et dlscipfes par 1& biars de leurs 
descendant-s 

-:- Le fait qu'èn st=~. rendant à la zaw,iya de Sldl Ejhad. 
Belkaœm. le-s autres ·oomn-n.m:au~s (noU~mment la 
p1u-s rrnportante. d'entre eUes, Tlmimoun) ~priment 
-symboliQuement fa __ Fe-®nna·issanœ du caradère 
cen1ral ete celœ. z:awiya. 
3:"' Les rencontres-entre' Cllmmuna~tés rivàfes, l'aiS cl~$ rituels, lll 'abo~jssent_pa,s 1-es~ conflits mais permettent à tous le_s participants 
aux rituel-s d,e se pefoevolrcomme mem"bres d''utre même entité soçiab~ du f~-o~ra1ra . 



6- TRANtMISSION DE l"ELEMENT 

Les tfétenteurs de l'èfément sont les personnes. Issues des lignages 
fot,mé$ :parles s-aints dont Usse revendiquent comme l'e:s desœndants. 

Le rtt.uel e,st contrôlé par le-s dasœn_dants les plus âgès et les plus 
S,avan~ qtù s.ontles .g~tionnaîres d·es :œwiya ·(ense·ignement, accuai 
cles 'fis'iteurs, tenue des c.o:mptes •.. ). 

Cès- responsables sont secor,~dés par des m~mbres des, communautés 
qui s-e ®osâçreot 11ux tâches de: logistique (prépa1ratio'l de·s repas. 
hébergement ... ). 

La tra"$miàsion c:Je i''è·lémen.t s~ fait par 1~ P.arficipali_an des jeun~ 
générattons au rUuè1. t,.e:s ellfiints'etles jéqne_s_-apprennent à fàire-les 
gest~s q.ul co~·yiarrne,ot s .Ptono.r.u:ier l~s . p~ro'les .et· fo~r:mutes 
ransmlses par le~ anc::it:ms.·e1 à repérer les dlfféren:ta lieux du ritueJ. 

Certain·~!! tâches comme fe· rituel du .ch·a~lage des rnàusolèës sont etrechJées 
premiers protégés du saîn't 'fgnd'S:teur. 

lés femmes parttclpentaux rassemblements en poussant des youynua_ 



7 .. l-.ELBMEHTDAHS LA TRADmON ORALE 

Prusieurs recits- rendent compte par le eanal de la tradition orale. de l'origine de J'élément. Le rêcit suivant a. été recueiiU à la f~n dee 
années 1990:auprès d'un détenteur de savoJrdénommè Motr_amf.!d M'hemmedi, ariginài~ du ~sarde Ghnet .slfué à .cmvlr«~nt 5 km au 
sud de Timimflun. 

Récit sur ]'·origine du sbua 

Comment a débuté te . .sbuâ e1 qui l:ta Inauguré ? 
Les prem1ers à le célébrer furent Stc:li e~Hadj Be•kacem et Sldl el-Hadj bou-M'hemmed. Le 

P.mphète eslapparu en songe à Sidl-el-Hifd] B·elkaeem. C-e fut cpmme ~'Ille vQyâU devant lui. 
U lui dit : « Il fau.t célébrer le septi~rue jour de ma oan;~nœ. T-u d~nn~~s un plat de gratns -de b 

que tu fe.ra;s moudre· pour la préparation d'un repas. Mets le repas dans un plat pour 1•offtir à tes.gens. 
Tu tes inviteras tou~. Si œ repas suffit pour tou§. les invités el qu~ll en resfe, ~che que fe suis li 
Pro,ph~w. SI ce plat ne suffit pas, fais attention ~ car da~s œ ëas Je ne suls pàs le Prophét& mais 
Satan.)1 

Sidi el-Hadj Belkacem fut heureux. 'Il appela Abou Chamiya ou-Ghaz:i et Sidl el-Hadj bu-M1hemmed 
de Tabe'lkoza et leur ~·it: « Nous allons oélébrer l'ann1v~rsaifll! de la nais§aneé du P-rÇJphète. 

Us vrnrenl. 
Sldl eJ .. Hadf Belkaœm conversait avec Sidi e.f··Hadj bou-M'hemmed. Sidi Ahmad au-Youse·f d'El 

Barka (Maeine) les entendU~t leur dit : « Mol a~us&i, je voudrai parttclperà cette rencornte.» 
Sldl ei-H~d] .Belk$cem rul ait: ·« Mes descendânts .el deux de Sidi el-Hadj bou-M'hemme_çt ,s,e._ 

rem::ontterg.nt· ch,ez toi. 
Les drapeaux d'autres ksour vinrent. Mais l•étendBid de SidJ el-Hadj Betkaœm ainsi que celui de 

Sidf el-Hadj Bou-M•hemmed fUrent les pr\uniets. 
Oua nt aux autres-, ifs ne firent Que ~s'ajouter à eux 



8- V IABILITE DE L'ELEMENT 

La viabilité de l'élément est assurée par la i'el'fCduction annuelle-de l'ensemble des pre$e&rptions qui se transmette.nt de génération 
en génération (par l'éducation non formelle) au sein des communautés ksouri,ennes et des .zawlya. 

Cêrtah,,s changements mlneurs résulten1 d1initiatives pdses 
par t~s dasierida~1s. des·sain1s. fond~teurs représentés·pa.r les 
gestionrudres r;Jnnçlpaux des ZBW1YB. Us -sont destines à 
effectuer des- c:orreetiuns dans l'avanœrmmt du rituel pour 
S:atisfaite al,tX derna.ndes exprTmées par les communautés 
ksourleones. 

On peut, Rar e)(emple, cnal)ger l''he.Ur·e· de ra rencontre entre 
l~s grQupes pourtenfr compte~- fait q~e ?'~rtains partîcpants 
fr~a"lent(à œ roQment. _dans des entrëpr1ses modem-es-, des 
adQ"!ipl~rnatroos ê.t tes rythmes scotalre.s qu1 oe baignent pas 
for,::-émeot dar~s ''ambianoe ctdturetle pr~opte.,:aux acteurs~ des. 
r:ibJe~. 

!hltreduçli-ôn de œrtair.ts êiêrnents de la modernité~ comm 
p~r &Ke11Jple 1• g~p'érâli$ation ~u Jritvai' ~~arié , abnge les 
gesti.onn~l~~es des uwJya à se reporter ·sur le week-enèf pou 
l~organls~tion d's fêtes èt rituels. 



9~ PARTJ'CiiPtrnOM OES.OOMMUN'At.ITES 

Toutes les denné,es recu&illies sur .. a aé.tébration de-ta naissance. 
du prophète ;au Gourara sont ~e- pr·oduit d'une tong ua: enquête 
ethno. graphique. da- pl.us de. ~quat. re- d. éce.nnies •.. m.e-née P:~u des 
chercheurs dan:s cette rêgJQn en ool~abora:tian ~,vec les 
membres des oommunaptés Impliqués dans· la œnnats&ance. 
l'organl.sati\ln ·et re ~éroulemen:t dU titue1. eette ICO!faborati~on a 
.e. rmls de dève·l·o· p. peraupf.ès des. populations un intérêt aDPru a 
'endroit du pattlmQine' .ourturel immatériel 

Les eerémonie-s du sbulir de p~r Jeur ea-ractè:re populaire, le~r 
enratlnement dans la f'tlémolre ,colle_Q\tve Q.es ge~. çW_,G-ourara 
t leur cataql.ère haulèrnant symbo!rque scmt ~onsJdérées 

œmme.fatsant partie tle te ur identité,. 

Oes membr.es ·des, comrnumùnés k$Gurb:mne$ d..u Gourara o.nt 
pr~ èpnnaiss:arroe des- pubil~tlons é!Yant s.aneûooné ces 
différents tfa,)'au>e &oientifiques et mêdJatrqLua.s. 
Us ont af)~ueim ces \(avau~ avec le s.entimentd'avo~r pariièiRë â 
11·entreprlse t:te ~s-uve.garde de reur p;:~Jrlmo,ine . 




